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Ce manuel a été rédigé par le 
Forum mondial de la jeunesse et 
des maires du C40 afin d’aider 
à promouvoir un engagement 
concret des jeunes du monde 
entier dans la lutte contre le 
changement climatique. Nous 
espérons qu’il aidera les jeunes 
leaders de la lutte contre le 
changement climatique et les 
villes à susciter et à accélérer 
la prise de mesures immédiates 
sur le terrain en matière de 
changement climatique. Nous 
espérons également qu’il 
permettra de favoriser un esprit 
de collaboration entre les maires 
et ces jeunes leaders dans leur 
lutte contre la plus grande menace 
pour l’humanité : le dérèglement 
climatique.

Ce document a été élaboré à 
partir d’idées partagées par des 
jeunes leaders de la lutte contre 
le changement climatique et des 
contributions de 15 villes. Vous 
trouverez dans les pages suivantes 
des considérations fondamentales 
que les villes peuvent trouver 
utiles dans leur approche de 
mobilisation des jeunes. Nous 
avons inclus des études de cas qui 
illustrent une variété d’approches 
de mobilisation significative des 
jeunes qui ont conduit à une 

action climatique accrue et plus 
inclusive, y compris des conseils 
de la jeunesse pour le climat au 
niveau des villes qui s’avèrent être 
une méthode de travail efficace 
et populaire pour les maires et les 
jeunes leaders de la lutte contre le 
changement climatique. 

Le manuel contient également 
des conseils pour les jeunes qui 
s’engagent auprès des villes et 
des décideurs, recueillis auprès de 
jeunes leaders de la lutte contre 
le changement climatique. Ces 
conseils sont présentés en Annexe 
à la fin du document. Pour finir, ce 
document contient des ressources 
clés pour les villes.

 Nous souhaitons que ce 
manuel permette aux villes de 
partager leurs expériences en 
matière de mobilisation des 
jeunes dans la lutte contre le 
changement climatique. Nous 
sommes impatients d’apprendre 
ce qui fonctionne dans votre 
ville et d’intégrer ces nouvelles 
connaissances dans une prochaine 
édition de ce manuel. Veuillez 
partager tous vos commentaires  
et impressions avec l’équipe  
des jeunes du C40 à l’adresse  
youth@c40.org 
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Ce manuel a pour but d’encourager les villes à répondre aux appels des jeunes à être inclus de manière 

plus significative dans leurs processus de prise de décision en matière de politique climatique Il donne 

des conseils pratiques aux villes pour reconnaître et impliquer les jeunes sur les questions qui affectent 

leur vie, et démontre, par des études de cas, comment certaines villes collaborent activement avec 

leurs jeunes pour lutter contre le changement climatique.

À Bogota, nous reconnaissons que la pleine participation des jeunes à la planification et à l’élaboration de 

politiques est essentielle pour façonner un avenir meilleur. C’est pourquoi nous avons adopté une approche 

inclusive dans nos actions contre le changement climatique et nos processus de planification. De plus, 

nous prenons des mesures pour institutionnaliser des espaces de représentation démocratique pour les 

voix des jeunes, où nous espérons que l’agenda environnemental et climatique pourra jouer un rôle décisif. 

Les protestations ont constitué un outil crucial et efficace pour la lutte des jeunes contre la crise climatique. 

Cela ne doit cependant pas être la seule option permettant aux jeunes de tenir les décideurs responsables 

de leurs actes, et ce manuel leur offre des moyens complémentaires et stratégiques de plaidoyer.

Les décideurs doivent collaborer avec les jeunes pour faire évoluer les politiques en faveur de l’action 

climatique, non seulement à l’échelle des villes, mais aussi à l’échelle locale et de proximité. Les jeunes 

constituent une force importante de changement lorsqu’ils sont engagés et que leurs capacités 

sont renforcées de manière ciblée et efficace. Je suis certain que si davantage de villes intègrent 

activement les points de vue, les voix et les idées des jeunes dans les processus d’élaboration des 

politiques, nos efforts pour lutter contre la crise climatique seront considérablement renforcés.

J’espère que ce Guide de l’engagement des jeunes pour les villes encouragera les partenariats 

intergénérationnels pouvant conduire à une action inclusive sur le changement climatique dans les 

villes du monde entier.

Avant-propos Membres du Forum mondial de 
la jeunesse et des maires du C40 
pour l’année 2021-2022
Le Forum mondial de la jeunesse et des maires du C40 est une plateforme unique en son genre 

qui réunit 14 jeunes leaders de la lutte contre le changement climatique et 6 maires pour travailler 

ensemble au cours de l’année à venir afin de déterminer comment la vision d’un New Deal vert mondial 

peut devenir une réalité dans les villes du monde entier. 

Maires Jeunes membres 

•	Claudia López Hernández, Maire de 

Bogota, Vice-présidente du C40 et 

Vice-présidente du Forum mondial de la 

jeunesse et des maires

•	Steve Adler, Maire de Austin, États-Unis 

•	Yvonne Aki-Sawyerr, Maire de Freetown, 

Sierra Leone

•	Phil Goff, Maire de Auckland, Nouvelle-

Zélande 

•	Anne Hidalgo, Maire de Paris, France

•	Daniel Quintero, Maire de Medellín, 

Colombia

•	Rain Bello, Quezon City, Philippines 

•	Marie Chureau, Paris, France

•	Maureen Damen, Dakar, Sénégal 

•	Ayantika Dutta, Calcutta, Inde 

•	Pamela Escobar Vargas, Mexico, Mexique

•	Saoirse Exton, Limerick, Irlande

•	Dilan Gohill, Los Angeles, États-Unis 

•	Ghislain Irakoze, Kigali, Rwanda

•	Asheer Khandari, New Delhi, Inde

•	Dohyeon Kim, Suwon, South Korea

•	Jade Lozada, New York City, États-Unis 

•	Djivenson Macius, Port-au-Prince, Haïti

•	Juliet Oluoch, Nairobi, Kenya 

•	Khadijah Rana, Islamabad, Pakistan 

Claudia López, 
Maire de Bogota
Vice-présidente 

du C40 et Vice-

présidente du 

Forum mondial de 

la jeunesse et des 

maires
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Introduction 

« Vous ne pouvez pas avoir de justice climatique sans justice raciale. 
Ce n’est pas de la justice si tout le monde n’est pas inclus. » 

– Vanessa Nakate, militante pour la lutte contre le changement climatique

Dans le contexte de la crise sanitaire du COVID, 80 % des jeunes sont 
d’accord avec l’affirmation suivante : « Mon gouvernement devrait 
accélérer les actions de lutte contre le changement climatique et en 
faire un objectif clé de la reprise économique. » 

– Rapport 2021 de Global Shapers Community et du Forum 
économique mondial

Les mesures que nous prenons aujourd’hui 

détermineront le type de monde dont nos enfants et 

petits-enfants hériteront, ainsi que l’avenir de toute 

vie sur notre planète. Le nombre de catastrophes 

naturelles, de pénuries de ressources et d’autres 

crises n’a cessé d’augmenter et les phénomènes 

météorologiques extrêmes sont devenus plus graves 

et plus fréquents à travers le monde. Pire encore, 

ceux qui ont le moins contribué au changement 

climatique sont les plus vulnérables à ses effets. 

Dans le même temps, nous avons vu une nouvelle 

vague de jeunes leaders de la lutte contre le 

changement climatique appeler à une action urgente 

et transformatrice pour freiner le dérèglement 

climatique et construire un avenir vert et juste, ce qui 

a permis d’attirer l’attention et les esprits sur la crise 

climatique comme jamais auparavant. 

réduire nos émissions dès aujourd’hui. Nous devons 

également faire pression au niveau mondial pour 

obtenir les mesures et les ressources nécessaires 

pour transformer les économies afin qu’elles soient 

plus écologiques, justes et qu’elles fonctionnent 

pour tout le monde, y compris en apportant au pays 

de l’hémisphère sud le soutien financier dont ils 

ont tant besoin. Pour y parvenir, les maires du C40 

doivent collaborer avec une large coalition d’acteurs, 

notamment les leaders de la jeunesse, les syndicats, 

les chefs d’entreprise, les groupes de la société 

civile et les gouvernements régionaux et nationaux. 

L’Initiative mondiale pour la jeunesse du C40 

jouera un rôle crucial dans la mise en place de cette 

coalition et aidera les villes à travailler avec les jeunes 

leaders de la lutte contre le changement climatique.

Les jeunes demandent que leurs voix soient incluses, 

encouragées et représentées dans les processus de 

décision politiques et économiques. En incluant les 

jeunes qui reconnaissent l’urgence de cette crise et 

l’importance d’une campagne intersectionnelle et 

intergénérationnelle pour garantir la justice climatique, 

à tous les niveaux de gouvernance, y compris au 

niveau des villes, en tant que partenaires à part entière 

dans la conception, la mise en œuvre et l’évaluation 

des politiques, les villes sont en mesure d’en faire plus 

et plus vite pour construire des sociétés plus justes, 

inclusives et équitables. 

Ensembles, les maires du C40 les jeunes leaders du 

mouvement pour le climat collaborent pour façonner 

une vision d’un New Deal vert mondial, qui peut 

devenir une réalité dans les villes du monde entier. 

La création d’espaces permettant d’impliquer les 

jeunes de manière significative en tant que partenaires 

à part entière dans les processus de prise de décision 

sur le changement climatique peut contribuer à 

informer et à améliorer les plans d’action climatique 

dans les villes. La crise du COVID-19 a eu un impact 

significatif sur les jeunes en termes d’éducation, 

d’emploi et de santé mentale. Durant la pandémie, les 

jeunes se sont sentis isolés et exclus de l’engagement 

sur les questions liées au changement climatique, tant 

dans la rue que dans les espaces de prise de décision, 

bien que des efforts aient été faits pour s’organiser et 

se mobiliser en ligne. 

Les villes ont un rôle clé à jouer pour soutenir la 

participation active et l’engagement des jeunes. 

Les villes peuvent contribuer à renforcer les 

capacités des jeunes leaders de la lutte contre le 

changement climatique en consolidant de manière 

significative les plateformes d’engagement des 

Partout dans le monde, les jeunes exigent que des 

mesures soient prises pour lutter contre la crise 

climatique afin de garantir un avenir juste et durable. 

Étant la plus jeune génération, c’est leur vie qui est 

la plus menacée. Les jeunes ont inscrit l’urgence 

climatique à l’ordre du jour politique mondial, 

exigeant des dirigeants mondiaux qu’ils réagissent 

et agissent de manière équitable et juste. Les maires 

des principales villes du monde ont entendu cet 

appel et sont d’accord avec les jeunes : nous devons 

aller de l’avant avec courage et ambition pour 

changer le statu quo qui a engendré cette crise. 

Les maires font beaucoup, mais nous devons tous 

en faire plus pour éviter la crise climatique. Pour 

mener à bien une action climatique conforme à 

l’objectif de limiter le réchauffement à 1,5°C, nous 

devons faire tout ce qui est en notre pouvoir pour 

jeunes existantes ou en développant des conseils 

de la jeunesse sur le climat dans les villes. 

Dans l’ensemble du mouvement des jeunes pour le 

climat, la colère et la déception sont généralisées 

du fait que les gouvernements nationaux ne font 

pas suffisamment d’efforts pour répondre à la crise 

climatique. En octobre 2021, le monde est toujours 

sur la voie d’un réchauffement dévastateur de 3°C 

d’ici la fin du siècle. Les jeunes veulent collaborer 

pour résoudre ce problème, mais ils craignent 

d’être utilisés de manière symbolique et pour des 

séances de photos. Les jeunes veulent avoir la 

possibilité de contribuer de manière significative 

à la société et à la lutte contre le changement 

climatique dans son ensemble.

Les villes ont la possibilité de créer un espace 

permettant aux jeunes de faire la différence dans la 

planification de l’action climatique au niveau local, et 

d’aider à amplifier leurs voix appelant à une action 

alignée sur le maintien du réchauffement à 1,5°C aux 

niveaux national et international.

En impliquant activement les jeunes dans les 

processus décisionnels sur les questions qui les 

concernent, y compris le changement climatique, 

les villes peuvent gagner en crédibilité auprès des 

communautés qui pourraient avoir perdu confiance 

dans les processus d’action climatique en raison de 

leur faible représentation historique dans les organes 

décisionnels pertinents. 

Les conseils de la jeunesse ou les plateformes 

équivalentes visant à un engagement significatif 

et à une élaboration participative des politiques 

peuvent constituer un moyen efficace de recevoir les 

contributions et les commentaires des jeunes. Pour 

parvenir à un engagement significatif de leur part, il 

faut des mandats appropriés, un renforcement des 

capacités et un soutien aux perspectives des jeunes, 

ainsi qu’une reconnaissance de l’expertise et de 

l’intérêt pour les questions climatiques portés par de 

nombreux jeunes militants pour le climat. 

Grâce à leur participation active et au 

renforcement de leurs capacités, les jeunes seront 

en mesure d’aider les villes à créer des plans 

d’action pour le climat qui trouvent un écho dans 

toutes les communautés. Créer un environnement 

encourageant l’implication des jeunes permettrait 

aux villes d’être mieux placées pour comprendre 

les préoccupations des voix marginalisées et les 

traduire en actions climatiques significatives.

[La justice climatique] « insiste sur le passage d’un discours sur les 
gaz à effet de serre et la fonte des calottes glaciaires à un mouvement 
de défense des droits civiques avec en son cœur les personnes et les 
communautés les plus vulnérables aux impacts climatiques ».

– Mary Robinson, ancienne Présidente de l’Irlande and Présidente 
des Elders
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L’engagement avec les jeunes leaders de la lutte contre le changement climatique doit toujours être 

authentique et viser à renforcer les capacités. Il existe de nombreuses façons d’y parvenir, en tenant 

compte du contexte de la ville et de la manière dont les jeunes locaux s’organisent. Par exemple, 

dans certaines villes, il pourrait être utile de créer un « conseil de la jeunesse pour le climat » formel, 

alors que dans d’autres, il serait peut-être plus efficace de s’engager avec une coalition de groupes 

de jeunes pour le climat existante. Il est important de comprendre le contexte local et de demander 

directement l’avis des jeunes sur la manière dont ils souhaiteraient être impliqués. 

Pour être efficace, l’engagement des jeunes doit être significatif et ils doivent ressentir cette 

importance. Cela permettra de donner les meilleures chances à la ville de renforcer les alliances et de 

permettre la collaboration sur l’action climatique. Cela signifie que les contributions des jeunes doivent 

avoir un impact réel sur la prise de décision dans la ville et aider à façonner les résultats. Les jeunes 

doivent également être pleinement conscients de la manière dont les décisions sont prises.

Les villes doivent envisager d’offrir un espace aux jeunes afin qu’ils puissent influencer l’ordre du 

jour des discussions lorsqu’ils s’adressent directement aux fonctionnaires et représentants de haut 

niveau, et qu’ils puissent jouer un rôle de facilitateur lors des réunions. Les villes devraient également 

s’efforcer d’aider les jeunes à s’organiser eux-mêmes et leur fournir des espaces physiques ou virtuels 

qui leur permettraient de le faire, afin qu’ils puissent arriver aux réunions avec les dirigeants de la ville 

avec des idées bien préparés.

1. Laisser les jeunes montrer la voie

Comment votre ville peut mettre cela en pratique

Travaillez avec vos jeunes pour créer un Conseil de la jeunesse pour le climat ou un organisme 

équivalent.

Permettez aux jeunes de participer à la création de l’ordre du jour des réunions.

Discutez avec les jeunes de la manière dont ils souhaitent sélectionner ou élire des jeunes 

membres.

Organisez des réunions entre les jeunes et des responsables de haut niveau.

Permettez aux jeunes d’animer ou de co-animer les réunions.

Fournissez des espaces de réunion physiques ou virtuels pour que les jeunes militants 

puissent s’organiser.

Désigner au moins un membre du personnel municipal chargé de diriger l’engagement des jeunes.

Considérations clés pour impliquer 
les jeunes leaders de la lutte contre 
le changement climatique 

« Les jeunes sont les leaders de la lutte climatique d’aujourd’hui, et 
c’est le moment pour nous de nous joindre à eux pour embrasser la 
science, agir de toute urgence et renverser la tendance de la crise 
climatique. Le gouvernement n’est jamais aussi efficace que lorsque 
nous donnons à nos jeunes les moyens de diriger, et c’est pourquoi 
nous avons fait entendre leurs voix à Los Angeles grâce à notre 
Mayor’s Youth Council for Climate Action [Conseil de la jeunesse du 
maire pour l’action climatique]. En donnant aux jeunes du monde 
entier les moyens de s’exprimer et d’exiger que nous agissions avec 
conviction, courage et vision pour sauver la planète, nous pouvons 
faire en sorte que nos solutions climatiques reflètent les perspectives 
de ceux qui savent que l’avenir leur appartient. » 

– Maire Eric Garcetti, Président du C40 et maire de Los Angeles

Mayor Garcetti C40 World Mayors Summit 2019 © Sarah Bastin
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« Le Mayor’s Youth Council for 
Climate Action se distingue 
notamment par sa capacité à 
mettre en relation un ensemble 
très diversifié de jeunes de 
toute la ville pour partager 
des expériences, développer 
des relations et créer une base 
pour une collaboration future 
au-delà de leur mandat de 
membres du Conseil. Cette 
dynamique s’étend également à 
l’engagement des membres du 
Conseil avec les dirigeants du 
gouvernement. Les perceptions 
de part et d’autre ont évolué 
grâce à leur participation aux 
réunions, ce qui a incité les 
jeunes et les représentants du 
gouvernement à se considérer 
différemment ».

– Ville de Los Angeles

ÉTUDE DE CAS :

Los Angeles, États-Unis
En 2019, Los Angeles a créé Mayor’s Youth Council 

for Climate Action [Conseil de la jeunesse du maire 

pour l’action climatique] (MYCCA). Ce conseil se 

définit comme une passerelle essentielle entre les 

jeunes leaders et les dirigeants du gouvernement. 

Ce groupe de jeunes soutient le programme 

d’action climatique de la ville en élaborant des 

plans et des objectifs pour l’année afin de favoriser 

une action climatique ambitieuse, de sensibiliser 

et d’engager les habitants de la ville sur les 

solutions climatiques. Les membres du MYCCA 

ont un mandat d’un an et les réunions du Conseil 

sont organisées par le Bureau du maire pour le 

développement durable. De plus, des réunions de 

sous-équipes sont organisées entre les réunions du 

Conseil afin de travailler sur des projets spécifiques. 

Les membres du Conseil participent également 

à des visites hors site pour voir et en apprendre 

davantage sur des exemples concrets d’initiatives 

de durabilité. Le maire participe à au moins une 

réunion par an pour recevoir des mises à jour, et 

implique activement les jeunes leaders de la lutte 

contre le changement climatique dans les prises de 

décisions liées aux engagements climatiques de la 

ville. Les dirigeants de l’administration municipale, 

des ONG environnementales et des entreprises 

locales sont également régulièrement invités à 

participer aux réunions du conseil. 

Le MYCCA a également récemment lancé son 

initiative LA Climate Stories, qui se sert des récits 

des habitants de Los Angeles pour sensibiliser 

aux effets du changement climatique sur les 

communautés locales et aux mesures prises par 

les gens pour y faire face.

ÉTUDE DE CAS :

Lima, Pérou
Les jeunes représentent la diversité de Lima et 

ont joué un rôle clé en enrichissant le dialogue, 

en apportant des idées nouvelles, de la créativité 

et de l’enthousiasme dans les processus 

décisionnels de la ville.

En 2020, dans le cadre du processus de 

conception du Plan local sur le changement 

climatique de Lima, un total de 33 organisations 

de jeunes ont fourni leurs contributions et 

commentaires à travers une série d’ateliers axés 

sur l’intégration de leur perspective de l’avenir 

dans un contexte de changement climatique 

et sur la mise en place des bases pour le 

développement de la vision du plan en 2050. 

Pour soutenir l’engagement des jeunes dans le 

Plan local sur le changement climatique de Lima, 

une feuille de route à long terme a été établie. 

Cette feuille de route comprend des actions 

clés dans les domaines de la gouvernance, de 

l’éducation et de la communication.

Depuis 2021 et dans le cadre de cet engagement, 

l’organisation Jeunesse péruvienne face 

au changement climatique représente les 

jeunes en tant que membre de la Commission 

environnementale de Lima métropolitaine 

(CAMET). Dans le cadre des actions de la CAMET, 

les jeunes participent activement au Groupe 

technique métropolitain sur le changement 

climatique et les ressources en eau, un forum dans 

lequel ils soutiennent les stratégies, les projets, 

les ordonnances et les décrets liés à la gestion 

climatique de la ville. Ce forum permet également 

à la Jeunesse péruvienne face au changement 

climatique d’articuler les questions, les opinions 

et les contributions des organisations de jeunesse 

qui ne sont pas représentées au sein du CAMET.

En outre, un espace formel pour s’engager 

annuellement sur le Plan local sur le changement 

climatique a également été établi. Il inclut la 

participation active des jeunes et leur donne 

l’occasion d’interpeller le maire sur leurs 

propositions, observations et préoccupations 

concernant le programme d’action climatique local.

Lima © Myriam Borzee / Getty Images

Los Angeles © Ron and Patty Thomas / Getty Images
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L’une des forces du mouvement actuel des jeunes pour le climat est sa diversité. Il est formidable 

de constater l’émergence d’un si grand nombre de jeunes leaders climatiques issus des pays de 

l’hémisphère sud et des communautés marginalisées du monde entier, qui apportent des perspectives 

et des compétences précieuses au mouvement climatique dans son ensemble, ainsi que les rôles de 

leadership importants assumés par les femmes et les filles.

Il est donc important que les villes veillent à ce que l’engagement des jeunes se fasse de manière que 

chacun se sente bienvenu. Les villes doivent veiller à ce que les espaces de participation des jeunes 

soient accueillants pour les personnes de tous les sexes, de toutes les ethnies, de tous les milieux 

socio-économiques, de toutes les orientations sexuelles et de toutes les capacités. 

Les jeunes sont susceptibles de présenter des idées et des solutions qui diffèrent de l’approche 

adoptée par la ville. Nous encourageons les villes à écouter, à faire leurs propres recherches et à 

s’engager avec respect dans ces points de vue, en considérant comment ces nouvelles perspectives 

pourraient aider leur action climatique.

 

Nous conseillons aux villes de surveiller de manière proactive les communautés et les organisations 

locales avec lesquelles elles s’engagent, puis de s’assurer que des efforts sont faits pour accroître 

l’engagement avec les personnes ou les groupes qui pourraient ne pas figurer sur cette liste.

Le C40 a élaboré un Manuel pour un engagement inclusif de la communauté qui peut vous aider à 

renforcer vos efforts d’engagement. Les villes comptent peut-être également des experts en matière 

d’engagement, qu’il s’agisse de fonctionnaires municipaux ou de groupes communautaires locaux, qui 

pourraient potentiellement aider à établir un pont avec les groupes sous-représentés.

ÉTUDE DE CAS :

Auckland, Nouvelle-Zélande
Auckland dispose d’une équipe dédiée au 

renforcement des capacités, au partage des 

connaissances et aux meilleures pratiques en 

matière d’engagement et de développement 

des jeunes, tant au sein du conseil municipal 

que dans la communauté. Le Conseil soutient 

également un programme jeunesse de leadership 

qui est en grande partie composé de jeunes 

âgés de 14 à 16 ans travaillant à la réalisation des 

Objectifs de développement durable, y compris 

ceux en rapport avec le changement climatique.

 

Lors de l’élaboration du plan climatique Taruke-

a-Tawhiri d’Auckland, le Conseil s’est engagé 

auprès des principales organisations de jeunes 

de la ville pour le climat, et a accordé une 

attention particulière et des ressources dédiées 

à l’engagement des rangatahi Maori (jeunes 

autochtones). De plus, les jeunes ont été intégrés 

au processus d’engagement du plan climatique 

de la ville par le biais du comité consultatif 

des jeunes de la ville et des jeunes grévistes 

ont également été invités au processus de 

consultation afin que leurs priorités puissent 

être mieux comprises. Le plan climatique 

d’Auckland, qui a été adopté en 2020, intègre 

les commentaires de jeunes et identifie certaines 

actions spécifiques à mettre en œuvre par les 

jeunes, ainsi que l’inclusion de jeunes dans la 

gestion du plan.

 

Le changement climatique reste une priorité 

permanente du mandat politique actuel (de 

2019 à aujourd’hui). La ville a récemment 

adopté son budget décennal (2021-2031) qui 

comprend un programme d’action climatique 

de 152 millions de dollars pour de nouvelles 

initiatives climatiques. La mobilisation des 

jeunes dans le budget décennal comprend un 

partenariat avec une organisation régionale de 

jeunes et la mise en place d’une campagne de 

réseaux sociaux et d’une page web ciblées et 

adaptées aux jeunes afin de les sensibiliser et 

de les encourager à soumettre des propositions. 

Le programme d’action climatique de 152 

millions de dollars inclut 6 millions de dollars 

pour développer et réaliser des projets avec les 

rangatahi Maori en fonction de leurs priorités 

en matière d’action climatique. Les actions clés 

du programme, qui est dans sa phase initiale de 

conception, comprendront probablement des 

projets axés sur la restauration des cours d’eau 

et de l’environnement naturel, ainsi que sur la 

promotion de la souveraineté alimentaire des 

autochtones. L’investissement du Conseil dans 

un programme fondé sur les connaissances 

indigènes démontre l’engagement continu qu’il 

a pris de travailler avec les Maori en tant que 

partenaires dans le cadre du Te Tiriti o Waitangi 

(le texte fondateur de la Nouvelle-Zélande).

Auckland © Anastasia Ras / Getty Images

2. Être inclusif et équitable

Comment votre ville peut mettre cela en pratique

Indiquez clairement dans toutes les réunions de mobilisation des jeunes et dans les 

communications externes que les jeunes de tous horizons et de toutes identités sont les 

bienvenus et sont encouragés à participer.

Prenez des mesures proactives pour vous assurer que toutes les structures de mobilisation 

des jeunes représentent la diversité et la démographie de la jeunesse de votre ville. 

Envisagez, par exemple, de fixer des objectifs et d’utiliser des quotas pour les groupes 

marginalisés et sous-représentés afin de favoriser leur participation.

Dressez la liste des organisations de jeunesse et de la société civile avec lesquelles vous 

pouvez vous engager dans votre ville.

Écoutez les opinions des jeunes et veillez à ce que leurs points de vue soient reconnus et pris 

en compte de manière significative. 

Pensez à permettre aux jeunes issus de milieux marginalisés de participer pleinement en les 

aidant à surmonter les obstacles éventuels, par exemple en les aidant à payer leurs frais de 

déplacement et de connexion à internet.
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ÉTUDE DE CAS :

Salvador, Brésil
La participation des jeunes aux processus 

décisionnels de la ville a eu un impact positif 

grâce à leur capacité d’engagement politique 

sur les questions d’actualité à travers les réseaux 

sociaux. Leur capacité à influencer, renforcée par 

leur utilisation des réseaux sociaux, constitue un 

trait marquant de la jeune génération actuelle.

Salvador n’a pas de conseil de la jeunesse axé sur 

le climat, mais il dispose du Conseil municipal de 

la jeunesse de Salvador (COMJUV), un organe 

collégial permanent, doté d’une fonction de 

conseil et de supervision. Il est actuellement lié 

au Secrétariat municipal des politiques pour les 

femmes, les enfants et les jeunes. Le Conseil est 

chargé de représenter les jeunes de la municipalité. 

Le Conseil comprend également des 

représentants de l’ensemble des mouvements 

et des organisations de la société civile. Il s’agit 

notamment d’organisations religieuses, de 

jeunesse, artistiques, culturelles, d’égalité raciale, 

LGBTQ, de minorités de genre, d’entrepreneurs, 

d’entités politiques de partis ainsi que de 

personnes handicapées/à mobilité réduite.

L’utilisation des réseaux sociaux du COMJUV, 

en particulier pendant la pandémie, a permis 

de resserrer les liens avec la jeunesse de 

Salvador grâce à la diffusion de conférences, de 

campagnes et d’enquêtes. Les représentants du 

Conseil ont cherché à établir un environnement 

municipal propice à l’engagement des jeunes 

sur des questions et des thèmes divers, ainsi 

qu’à promouvoir les connexions avec d’autres 

conseils et réseaux de jeunesse dans la région. 

Outre la diffusion d’événements, les réseaux 

officiels proposent des débats et des discussions 

sur des questions pertinentes et actuelles ayant 

un impact direct sur les jeunes. Ces contacts 

visent à mieux comprendre les perceptions et les 

préoccupations des jeunes et à encourager une 

plus grande participation sociale aux processus 

décisionnels municipaux.

En plus du Conseil municipal de la jeunesse, il existe 

un exemple de partenariat du SECIS (Secrétaire 

municipal à la résilience et à la durabilité) avec des 

organisations telles que Plant for the Planet, une 

institution dirigée par des jeunes qui contribue à 

éduquer et à former les enfants et les jeunes à la 

lutte contre le changement climatique en plantant 

des arbres et en agissant comme ambassadeurs de 

la crise climatique.

Le Conseil municipal de la jeunesse se distingue 

comme une plateforme d’engagement des 

jeunes ayant le potentiel d’être reproduite et 

mise à l’échelle pour des questions de politique 

municipale de grande envergure, dans des villes 

aux démographies diverses.

Salvador © jeilson / Getty Images

3. Utiliser les réseaux sociaux et les 
outils numériques pour soutenir 
l’engagement

Comment votre ville peut mettre cela en pratique

Partagez les nouvelles des activités et des moments clés pour les jeunes sur les plateformes 

de réseaux sociaux de la ville, par exemple les grèves des jeunes sur le climat et leurs 

messages de campagne clés.

Envisagez une variété de méthodes d’engagement pour obtenir des commentaires, c’est-à-

dire évitez d’utiliser uniquement des enquêtes pour mobiliser les jeunes et pensez également 

à des conversations facilitées en personne ou virtuelles.

Le cas échéant, le maire pourrait prononcer des discours de soutien ou promouvoir des 

événements pour les jeunes en personne ou sur ses réseaux sociaux. 

Facilitez les prises de contrôle des réseaux sociaux en permettant aux jeunes de partager 

leurs messages directement sur les réseaux sociaux de la ville autour de moments clés locaux 

ou internationaux ou simplement à des fins éducatives. 

Les jeunes générations ont généralement plus d’expérience et de connaissances numériques en ce 

qui concerne le monde de la technologie. Les villes devraient étudier comment utiliser au mieux les 

outils numériques et les réseaux sociaux pour mieux s’engager auprès des jeunes. Les experts en 

communication du bureau du maire peuvent avoir de bonnes suggestions sur la manière de sensibiliser 

les jeunes. Il peut également être intéressant de s’engager directement auprès des jeunes et de 

former un groupe consultatif sur l’engagement numérique. Les jeunes ont de bonnes idées, il est donc 

important de les écouter et de les prendre en compte.

Vous pouvez envisager d’utiliser des outils numériques pour recevoir les commentaires des jeunes, par 

exemple en faisant la promotion d’un événement de mobilisation des jeunes, ou d’activités et de mises 

à jour sur la collaboration entre la ville et les jeunes. De nombreuses organisations de lutte contre le 

réchauffement climatique ont organisé une ‘prise de contrôle des réseaux sociaux par les jeunes », 

au cours de laquelle les jeunes décident du contenu des réseaux sociaux pendant une journée afin 

marquer des événements tels que les grèves des jeunes pour le climat ou les moments importants du 

mouvement pour le climat. Il a été démontré que cela permet de renforcer les relations avec les jeunes 

leaders de la lutte contre le changement climatique et d’amplifier leur voix sur une plateforme élevée. 

Le C40 peut souvent fournir des notes et des informations sur les moments clés pour les jeunes.

Il est important d’être également conscient que des fractures numériques peuvent exister parmi les 

jeunes, par exemple, tout le monde n’a pas forcément un accès fiable à l’internet et aux plateformes 

numériques. Vous pouvez envisager de travailler avec une organisation locale qui engage les jeunes 

dans les communautés mal desservies et qui peut aider votre ville à comprendre quels canaux ou outils 

fonctionneraient le mieux, ou si les villes peuvent aider à leur donner un accès numérique. Il est également 

utile de rappeler que les jeunes leaders de la lutte contre le changement climatique apprécient les 

déclarations publiques de soutien à leurs activités. Après tout, leur principal objectif en s’engageant auprès 

des dirigeants locaux est d’obtenir des engagements solides allant dans le sens de ce qu’ils réclament, ainsi 

que de nombreux scientifiques. Vous pouvez considérer que lorsque les jeunes font la grève du climat, cela 

peut constituer une excellente occasion pour votre ville de soutenir les jeunes, de mettre en évidence les 

points communs et de montrer la preuve d’une action forte de votre ville.
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ÉTUDE DE CAS :

London School of Hygiene & 
Tropical Medicine

Le projet Children, Cities and Climate (CCC), 

mené par des chercheurs de la London School of 

Hygiene & Tropical Medicine (LSHTM), a pour but 

de comprendre et de communiquer l’opinion des 

jeunes sur leurs villes et à évaluer les avantages 

potentiels de l’amélioration des environnements 

urbains pour la santé des enfants. La mobilisation 

des jeunes est un élément central du projet de 

recherche, qui a été conçu pour impliquer les 

jeunes dès le début et leur permettre d’être les 

porte-parole des résultats.

Parallèlement à une analyse des avantages 

secondaires pour la santé d’une réduction 

radicale de la pollution atmosphérique dans 

seize villes du monde*, une enquête en ligne 

est utilisée pour recueillir l’avis des enfants, des 

jeunes et des parents vivant dans ces villes. 

L’enquête comprend des questions sur ce que 

les jeunes pensent de la qualité de l’air là où 

ils vivent et leur demande quels changements 

ils souhaiteraient voir pour améliorer leur 

environnement. Les participants à l’enquête sont 

recrutés par le biais des réseaux sociaux, avec 

des annonces visant à attirer un large groupe 

de jeunes, afin de s’assurer qu’un large éventail 

d’opinions soit représenté. 

Les conclusions de l’analyse des avantages 

secondaires et de l’enquête en ligne seront 

partagées avec les jeunes par le biais de 

diverses activités d’engagement public en ligne 

et en personne, notamment des événements, 

des ateliers, des groupes de discussion et des 

campagnes sur les réseaux sociaux (sur TikTok, 

Facebook, Instagram et Twitter). Une série de 

notes d’information sur les politiques à suivre, 

avec les résultats obtenus au niveau des villes, 

sera rédigée afin de fournir une ressource utile 

aux jeunes, aux décideurs et aux autres parties 

prenantes. 

Le projet encourage également les jeunes à 

s’engager de manière créative sur le sujet, par 

exemple, en organisant un concours d’art, de 

design et de musique au Zimbabwe sur le thème 

« L’air que nous respirons dans les villes du 

Zimbabwe ». Une vidéo présentant des jeunes 

partageant leur point de vue sur le sujet et les 

résultats de la recherche sera également réalisée. 

Les résultats de la recherche, la vidéo, les 

œuvres d’art et la musique seront présentés 

à la COY16 et à la COP26 à Glasgow, dans le 

but de mobiliser davantage de jeunes afin 

qu’ils s’engagent dans l’intersection critique du 

changement climatique, des villes et de la santé 

des enfants, et d’influencer l’élaboration de 

politiques efficaces dans ce domaine. 

ÉTUDE DE CAS :

Austin, États-Unis 
La ville d’Austin permet aux jeunes militants 

pour le climat de contribuer à l’élaboration du 

programme d’action climatique de la ville en 

s’engageant auprès des organisations de jeunesse 

pour le climat affiliées à la ville, notamment :

•	Le Texas Youth Climate Corps fait pression pour 

une législation respectueuse du climat à tous les 

niveaux du gouvernement.

•	Le Youth Forest Council est un programme 

de stage rémunéré dans le cadre duquel 

les participants s’engagent auprès de la 

communauté d’Austin par le biais d’événements 

publics et d’actions de sensibilisation.

« Comme les conséquences 
de l’action climatique (ou de 
son absence) pèseront le plus 
lourdement sur les jeunes, leur 
participation à tout plan d’action 
climatique est essentielle. »

– Ville d’Austin

* Londres, Glasgow, Milan, Quezon City, Los Angeles, Nairobi, Quito, 
Jaipur, Bhubaneswar, Dar es Salaam, Tamale, Lahore, Dacca, Freetown, 
Mexico, Hararé

London © Aaron Gilmore

4. S’associer à des organisations 

Comment votre ville peut mettre cela en pratique

Dressez la liste des organisations de jeunesse et de la société civile avec lesquelles vous 

pouvez vous engager dans votre ville. Envisagez de ne pas vous limiter aux groupes de lutte 

contre le changement climatique traditionnels, mais d’inclure d’autres groupes comme ceux 

pour la santé, le logement, les résidents, etc. 

Organisez des réunions initiales avec des organisations désireuses de mettre la ville en 

relation avec des organisations de jeunesse.

Fournissez des ressources et des espaces de réunion pour les jeunes et les organisations partenaires.

De nombreuses villes ont déjà des liens solides avec un certain nombre d’organisations et de groupes de la 

société civile. Ces groupes peuvent souvent jouer un rôle utile dans le développement et le renforcement 

des relations avec les jeunes leaders de la lutte contre le changement climatique et leurs organisations. 

Les jeunes leaders de la lutte contre le changement climatique peuvent être engagés auprès d’un certain 

nombre de groupes dans la ville, notamment des organisations de campagne, des établissements 

d’enseignement, des syndicats, des communautés autochtones et des groupes confessionnels. Recenser 

les connexions et les partenariats potentiels peut s’avérer utile. Identifier ces liens peut aider à rapprocher 

la ville des jeunes et de leur situation.

En fonction du soutien apporté et du contexte, il peut être utile d’envisager de compenser les 

organisations partenaires. Il peut s’agir de participer aux frais d’organisation d’une réunion, par exemple les 

frais de déplacement, de réservation de salles, de nourriture et de facilitation.
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•	Les participants au programme Youth River 

Watch collectent et publient des données sur 

les cours d’eau de la région d’Austin.

•	L’Austin Civilian Conservation Corps aide les 

habitants d’Austin qui ont été économiquement 

touchés par la COVID-19 à gagner un revenu, 

à servir leur communauté et à acquérir des 

compétences qui peuvent déboucher sur 

de nouvelles carrières dans le domaine de 

l’environnement.

•	L’Akins High School a mis en place un Park 

Ranger Cadet Program [Programme pour 

jeunes gardes forestiers] afin d’accroître l’équité 

dans les carrières de plein air en offrant une 

formation d’un an et un stage avec les gardes 

forestiers de la ville d’Austin.

•	L’association locale à but non lucratif Ecorise a 

mis en place une Green Building Academy pour 

les lycéens qui se concentre sur les carrières 

durables.

Dans le cadre du Community Climate Ambassadors 

Program [Programme communautaire 

d’ambassadeurs du climat], les jeunes ont été 

identifiés comme un groupe duquel il convenait 

de recevoir les commentaires en priorité. Deux 

ambassadeurs ont été recrutés dans les écoles 

secondaires locales pour recueillir les commentaires 

des jeunes sur l’action climatique de la ville.

La ville a également collaboré avec des jeunes 

artistes par l’intermédiaire du groupe Color 

Squad de l’association locale Creative Action. 

Cette collaboration a abouti à la création, 

à Austin, de trois peintures murales sur le 

développement durable réalisées par des jeunes.

ÉTUDE DE CAS :

Quezon City, Philippines 
Quezon City fait partie d’un projet mondial lancé 

par le World Wide Fund for Nature Philippines 

(WWF-Philippines) et Plan International 

Philippines intitulé : « Our City 2030: Youth 

Vision and Solutions ». Grâce à ce partenariat, 

des jeunes de toute la ville ont pu renforcer leurs 

capacités et ont participé à diverses activités 

qui leur ont permis de mieux comprendre et 

apprécier les questions liées au changement 

climatique et au développement durable.

L’un des résultats du projet Our City 2030 

est une vision pour une nouvelle Quezon City. 

L’énoncé de la vision comprend les priorités et les 

aspirations des jeunes pour une ville progressive 

et pacifique gouvernée par des dirigeants et des 

fonctionnaires intègres. Les jeunes envisagent 

une ville où leurs voix sont entendues et où les 

citoyens sont unis pour un environnement propre 

et sûr, une éducation de qualité, des services 

sociaux, économiques et de santé, un système 

de transport efficace et efficient et des avancées 

technologiques d’ici 2030.

Des forums de jeunes ont également été 

organisés dans le cadre du projet Our City 

2030. Ceux-ci ont donné aux jeunes participants 

l’occasion de partager leurs idées lors de 

discussions avec les principales parties prenantes 

et les responsables de la ville. Les forums ont 

également permis aux jeunes de discuter de 

leurs projets en tant que futurs dirigeants de 

la ville. Le gouvernement de la ville a profité 

de son partenariat avec le WWF-Philippines et 

Plan International Philippines pour mobiliser les 

jeunes afin qu’ils deviennent la force motrice 

de la transformation urbaine durable et du 

changement climatique.

« Nous avons participé à des 
événements du C40 axés sur les 
jeunes qui nous ont permis d’être 
à l’écoute des jeunes militants 
de la lutte contre le changement 
climatique du monde entier. Leur 
point de vue est vital, car les 
effets du changement climatique 
auront un impact significatif sur 
leur génération. »

– Ville d’Austin

Bien qu’il n’existe pas de « conseil de la jeunesse pour 

le changement climatique » spécifique à Quezon City, 

les villes et les municipalités philippines disposent 

d’un « Sangguniang Kabataan » ou d’un conseil de 

la jeunesse qui représente les jeunes au sein des 

communautés locales. Le Sangguniang Kabataan de 

Quezon City est très actif sur les questions liées au 

changement climatique et à la durabilité. Les jeunes 

participent fréquemment aux programmes et projets 

menés par la ville. Leur apport et leurs contributions 

sont « hautement » valorisés par la ville, qui donne la 

priorité à une action climatique inclusive.

 

ÉTUDE DE CAS :

Buenos Aires, Argentine 
En juin 2020, à Buenos Aires, le Conseil consultatif 

sur l’environnement et le développement durable 

a été créé par le biais d’une résolution publiée 

au Journal officiel de la ville. Sa formation 

s’articule autour des engagements assumés 

par la ville sur l’Agenda environnemental 2030 

pour le développement durable, la loi 3891 sur 

le Changement climatique, l’adhésion au C40 et 

l’Accord d’Escazú de 2018, un accord régional 

sur l’accès à l’information, la participation du 

public et la justice en matière d’environnement en 

Amérique latine et dans les Caraïbes. 

La mission du Conseil consultatif pour 

l’environnement et le développement durable 

est d’assister et de conseiller le ministère de 

l’Environnement dans son rôle de planification, de 

développement et de promotion des politiques 

publiques environnementales. Il interagit avec 

tous les domaines gouvernementaux chargés 

d’atténuer le changement climatique. 

Le Conseil consultatif sur l’environnement et le 

développement durable est composé de jeunes 

(de plus de 18 ans) et d’adultes qui sont membres 

de la société civile, d’associations commerciales, 

d’entreprises du secteur privé, de centres 

d’étudiants d’universités et d’entrepreneurs à 

impact social. La participation des membres 

du Conseil est volontaire et il existe différentes 

commissions de travail responsables de la 

consommation responsable, de la biodiversité et 

des zones protégées, de l’alimentation durable, du 

genre et de l’environnement, et de la chambre des 

entrepreneurs à triple impact. 

Par le biais du Conseil consultatif sur 

l’environnement et le développement durable, les 

jeunes ont soutenu les initiatives suivantes : 

1.	Plan d’action climatique 2050 : ils ont participé 

à la co-création avec les techniciens du 

gouvernement de la ville de Buenos Aires. 

2.Loi Colillas : Un projet sur lequel le Conseil 

a travaillé et qui donne de la visibilité aux 

problèmes de la ville et inflige des amendes à 

ceux qui jettent des mégots de cigarettes sur 

le sol a été approuvé. L’activation territoriale 

a été réalisée le 9 juillet et une campagne de 

sensibilisation a été menée en collaboration 

avec les membres du Conseil consultatif de 

l’environnement et du développement durable. 

“The involvement of young people in decision-

making broadens the possible solutions to the 

challenges posed by environmental management. 

In turn, it guarantees a channel of open and 

honest conversation regarding the expectations 

of each actor and the realities faced by each. 

This provides new innovative ideas and conveys 

appreciation and commitment to participation by 

taking their contributions into account”. 

« L’implication des jeunes dans 
la prise de décision élargit les 
solutions possibles aux défis posés 
par la gestion de l’environnement. 
En retour, elle garantit un canal de 
conversation ouvert et honnête 
concernant les attentes de chaque 
acteur et les réalités auxquelles 
chacun est confronté. Cela permet 
d’obtenir de nouvelles idées 
innovantes et de transmettre 
l’appréciation et l’engagement de 
la participation en tenant compte 
de leurs contributions ». 

– Ville de Buenos Aires
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Il est important de faire de son mieux pour comprendre d’où viennent les jeunes, leurs expériences 

vécues et leur vie quotidienne. Les expériences des jeunes seront très variées et sont toutes valables. 

Naviguer l’action climatique et être un jeune au XXIe siècle peut être une fantastique expérience pour 

certains, une expérience difficile pour d’autres, et une expérience mitigée pour beaucoup. Il est donc 

important de toujours se rappeler que la vie des jeunes est complexe et que s’engager avec sa ville 

n’est pas toujours une entreprise simple. Les jeunes ont également des styles de communication et des 

préférences très variés, et ce qui fonctionne pour certains peut ne pas fonctionner pour d’autres. Il est 

donc judicieux de varier les modes de communication, de consultation et d’engagement avec les jeunes.

Un concept commun qui trouve un écho auprès d’un grand nombre de jeunes est la « justice 

climatique ». Les solutions du C40 pour résoudre la crise climatique promeuvent toujours l’équité, les 

conseils de C40 sur la manière de présenter l’urgence climatique et ses solutions devraient donc être 

particulièrement utiles dans les discussions avec les jeunes.

Nearly 60% of young people surveyed in a recent global report 
described themselves as extremely worried about climate change and 
that their feelings about the climate crisis negatively impacts their 
daily lives. Youth from the Global South tended to report even higher 
levels of anxiety about being hard hit by the climate crisis.

ÉTUDE DE CAS :

Houston, États-Unis 
Houston est la quatrième plus grande ville des 

États-Unis et a connu sept catastrophes naturelles 

en six ans, dont cinq ont entraîné des inondations 

extrêmes. En 2020, le bureau du maire chargé 

de la résilience et de la durabilité a publié le Plan 

d’action climatique de Houston (CAP) en réponse 

à l’ouragan Harvey de 2017. Le CAP prévoit des 

mesures fondées sur des preuves pour réduire les 

émissions de gaz à effet de serre et des mesures 

préventives pour faire face aux résultats négatifs 

du changement climatique. Le plan démontre 

comment la ville s’adaptera et améliorera sa 

résilience aux risques climatiques qui l’affectent 

aujourd’hui ainsi qu’aux risques qui pourraient se 

multiplier dans les années à venir.

Pour Sylvester Turner, le maire de Houston, un 

des éléments importants du PAC est son objectif 

de « préparer les générations futures à occuper 

des emplois hautement qualifiés dans la transition 

énergétique. » Pour soutenir la mise en œuvre du 

PAC, la ville a créé plusieurs groupes de travail de 

mise en œuvre dirigés par la communauté, dont 

un consacré à l’engagement des jeunes. Le Youth 

Engagement Working Group [Groupe de travail 

sur l’engagement des jeunes] soutient les efforts 

de la ville pour atteindre l’objectif du PAC d’être 

neutre en carbone d’ici 2050 en fournissant un 

forum dédié aux jeunes pour interagir avec la ville 

et d’autres groupes de travail sur les défis et les 

solutions liés au climat. Sur la recommandation 

du Youth Engagement Working Group, la ville 

a créé le tout premier programme de Jeunes 

ambassadeurs du climat (YCA).

Les YCA sont formés pour agir en tant que leaders 

de la lutte contre le changement climatique 

au sein de leur communauté, en sensibilisant 

aux impacts du changement climatique et en 

recueillant les commentaires des communautés 

manquant historiquement de ressources sur 

les défis climatiques et les questions de justice 

environnementale. Les YCA se sont engagés dans 

la communauté en faisant des présentations aux 

enfants, aux jeunes et aux adultes, en distribuant 

des prospectus et en allant directement à la 

rencontre des membres de la communauté. Leur 

objectif est d’éduquer les habitants de Houston 

sur le PAC et de les encourager à s’impliquer 

de diverses manières. Grand témoignage de 

leurs efforts, au cours de l’été 2021, les YCA ont 

travaillé sans relâche pour engager les jeunes et 

les communautés sous-représentées sur le PAC. 

Ils ont connu un succès considérable dans leur 

engagement auprès des enfants et des jeunes. Les 

YCA ont créé un outil éducatif : une présentation 

axée sur le changement climatique à Houston 

qui comprend des anecdotes sur leur propre vie, 

créant ainsi un exemple parlant et un nouveau 

type d’enthousiasme pour l’action climatique. Les 

YCA ont donné cette présentation dans plusieurs 

centres communautaires au sein des Complete 

Communities de Houston, dix communautés 

manquant historiquement de ressources. Les 

YCA ont également créé une enquête destinée 

à évaluer l’expérience, les préoccupations et 

les commentaires de la communauté sur le 

changement climatique et la réponse de la ville 

à ce phénomène. À l’avenir, la ville utilisera les 

informations recueillies dans le cadre de cette 

enquête pour évaluer le rapport des Houstoniens 

au changement climatique et se servira des 

résultats pour mettre à jour et/ou donner la 

priorité à certaines sections du PAC.

Les jeunes sont des acteurs essentiels qui 

comprennent souvent le changement climatique 

du point de vue des quartiers et peuvent 

apporter une perspective unique et plus inclusive. 

Beaucoup d’entre eux ont vécu les catastrophes 

qui ont touché Houston ces dernières années. 

Il est donc essentiel que la ville leur offre une 

plateforme pour exprimer leur opinion et une 

voie légitime pour leur participation à la mise en 

œuvre du Plan d’action climatique de Houston. 

Le maire Sylvester Turner et le conseil municipal 

ont soutenu la création de points d’accès clairs 

permettant aux jeunes d’exprimer leurs idées et 

de participer à l’action climatique.

Houston © Art Wager / Getty Images

5. Comprendre où en sont les jeunes

Comment votre ville peut mettre cela en pratique

Reconnaissez l’éco-anxiété et intégrez la résilience et la prise en charge personnelle dans 

votre travail de mobilisation des jeunes en partageant, par exemple, des techniques et des 

ressources qui peuvent aider les jeunes à faire face à cette forme d’anxiété.

Mettez à disposition des informations accessibles sur les stratégies et l’approche de votre 

ville pour faire face à la crise climatique afin de démontrer que la ville agit. 

Encadrez votre approche de la lutte contre le changement climatique dans une optique de 

justice climatique intersectionnelle. 

Aidez les jeunes à s’engager, dans la mesure du possible, en prenant en charge leurs frais et/

ou en les dédommageant pour le temps qu’ils y consacrent, tout en reconnaissant que les 

jeunes ont des engagements professionnels et scolaires. 
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Les jeunes constituent un groupe engagé de défenseurs qui s’engagent en faveur du progrès et du 

changement transformateur dans les villes. Ils sont tout aussi importants que les entreprises, les groupes 

de travailleurs et les autres organisations de la société civile et sont désireux d’être reconnus comme tels. 

Ils ont également atteint ou approché l’âge de voter et souhaitent participer de manière significative aux 

espaces de décision démocratiques. Ils s’intéressent véritablement aux habitants de leur ville et veulent 

aider à améliorer leur communauté. Compte tenu de la notoriété croissante du mouvement des jeunes 

pour le climat, les villes doivent s’engager auprès des jeunes de la même manière qu’elles le feraient 

avec d’autres parties prenantes. Elles pourraient, par exemple, offrir régulièrement des opportunités 

d’engagement de haut niveau avec des membres du conseil municipal ou des sièges dans des comités 

de haut niveau traitant des questions environnementales dans la ville en question.

ÉTUDE DE CAS :

Londres, Royaume-Uni
En 2020, le maire de Londres a abaissé de 18 

à 16 ans l’âge auquel les jeunes Londoniens 

peuvent rejoindre la plateforme d’engagement 

communautaire en ligne de la mairie : Talk 

London. Cela a permis aux jeunes londoniens de 

s’engager sur des questions à travers le paysage 

politique de la Greater London Authority (GLA), 

ce qui a inclus une mobilisation importante sur 

les ambitions du Green New Deal (GND) de la 

ville, la pollution de l’air et d’autres questions 

qui sont passées au premier plan pour les jeunes 

pendant la pandémie. Londres dispose d’une 

Assemblée de la jeunesse couvrant une série de 

domaines politiques, dont le climat, tandis que 

certains arrondissements londoniens disposent 

d’assemblées de la jeunesse spécifiques pour 

la lutte contre le changement climatique. 

L’arrondissement de Newham, par exemple, 

a organisé une assemblée sur le climat, et 

l’arrondissement de Lambeth comprend des 

représentants des conseillers de la jeunesse au 

sein du groupe de pilotage de son assemblée 

sur le climat. Les jeunes Londoniens contribuent 

également à influencer les politiques du maire 

par le biais du groupe Peer Outreach Workers 

[Travailleurs de proximité] (POWs). En 2006, 

la ville a créé le POWs, un groupe de jeunes 

âgés de 15 à 25 ans. Ils sont habilités par le 

maire à s’engager, à inspirer et à recueillir les 

opinions d’autres jeunes de Londres. L’un de 

ces travailleurs siège désormais au comité 

consultatif du GND de la GLA afin de s’assurer 

que les voix des jeunes sont prises en compte. 

Lorsque le GND met autant l’accent sur la 

justice et l’équité intergénérationnelles, la 

représentation diversifiée des jeunes au sein 

du comité constitue une mesure importante. 

La ville prend la voix des jeunes au sérieux et 

veille à ce qu’ils soient représentés dans le plus 

grand nombre possible de conseils de relance. 

Un exemple de cette démarche est le London 

Schools’ Climate Kick-Start qui fera participer 

environ 100 000 jeunes Londoniens à l’urgence 

climatique par le biais d’activités pratiques et 

tangibles, et qui financera des écoles afin qu’elles 

développent des projets verts exemplaires. 

Outre l’engagement, la London Sustainable 

Development Commission [Commission 

londonienne pour le développement durable] 

a sondé l’opinion de plus de 2000 jeunes 

pour aider les décideurs à comprendre leurs 

priorités en matière de durabilité à Londres. 

La mobilisation de tous les Londoniens, et 

pas seulement celle des jeunes, est un thème 

transversal pour tous les travaux de la GLA 

sur la relance après la pandémie. Impliquer les 

Londoniens dans ce voyage est un élément 

essentiel du processus de gouvernance efficace 

de la ville.

London © Nicolas Mc Comber / Getty Images

6. Impliquer les jeunes de manière aussi 
significative que les autres parties 
prenantes

Comment votre ville peut mettre cela en pratique

Offrez aux jeunes les mêmes possibilités que celles offertes par votre ville aux autres parties 

prenantes, par exemple les entreprises et les syndicats.

Veillez à ce que les jeunes leaders de la lutte contre le changement climatique aient un accès 

approprié aux responsables de la ville.

Envisagez la représentation des jeunes dans les comités de haut niveau, en particulier ceux 

qui traitent des questions climatiques.
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Les jeunes accordent de l’importance à un grand nombre de questions. Le mouvement des jeunes pour 

le climat adopte une approche intersectionnelle de l’action climatique et se soucie de la justice sociale, 

économique et environnementale au sens large. La crise climatique englobe tous les aspects de la 

société civile, des droits humains aux droits des travailleurs en passant par les droits au logement. 

C’est le concept central de la justice climatique et il est essentiel que les jeunes s’engagent sur un large 

éventail de questions intersectionnelles. Par exemple, un nombre important de jeunes leaders de la 

lutte contre le changement climatique ont été impliqués dans des mouvements de justice raciale et 

d’écoféminisme. Les villes doivent être encouragées à inclure ces jeunes leaders dans les processus 

consultatifs et décisionnels qui vont au-delà de la définition stricte des questions climatiques. Les 

jeunes peuvent également avoir des opinions tranchées sur les processus budgétaires et les priorités 

de la ville en matière de dépenses qui vont au-delà de l’action climatique. 

ÉTUDE DE CAS :

Medellín, Colombie
La ville de Medellín est dans les dernières 

étapes du lancement d’un Conseil municipal 

de la jeunesse. Le Conseil de la jeunesse sera 

un organe indépendant qui permettra une plus 

grande participation des jeunes dans la ville, 

ainsi qu’un organe consultatif pour les grandes 

décisions en rapport avec la ville. Le Conseil de 

la jeunesse sera élu démocratiquement, facilitera 

les discussions entre les jeunes et représentera 

les intérêts et les propositions des jeunes 

citoyens auprès du gouvernement de la ville. 

L’action climatique inclusive devrait constituer 

un domaine de travail important pour le Conseil 

de la jeunesse, l’expérience ayant montré qu’il 

s’agit d’une priorité absolue pour les jeunes, en 

particulier les jeunes femmes. 

Le Secrétariat de la participation citoyenne 

s’engage et travaille avec des enfants et des 

jeunes pour leur donner les moyens d’agir sur 

des questions qui leur tiennent à cœur. En 2019, 

30 % des 140 actions menées par le Secrétariat 

de la participation citoyenne étaient axées sur 

des questions environnementales. Nous pouvons 

notamment citer un festival de l’environnement, 

des nettoyages de quartier et la promotion d’une 

meilleure gestion des déchets. Un nombre record 

7. Renforcez la capacité des jeunes à 
s’impliquer dans des processus de la ville 
autres que ceux « axés sur les jeunes » 

Comment votre ville peut mettre cela en pratique

Veillez à ce que les jeunes soient informés des processus clés de la ville, par exemple les 

budgets, sur lesquels ils peuvent donner leur avis. 

Tenez les jeunes parties prenantes au courant des progrès réalisés sur les questions 

importantes de la ville. 

Reconnaissez que les jeunes peuvent être impliqués dans un certain nombre de mouvements, 

par exemple les mouvements féministes, raciaux et de justice économique, et qu’ils peuvent 

vouloir s’impliquer dans les activités de la ville liées à ces questions.

de jeunes, 49 248, ont pris part au Programme 

de planification du développement local et de 

budget participatif 2020. Il s’agit du plus haut 

niveau de participation des jeunes dans l’histoire 

du programme. La ville constate également une 

augmentation du nombre de jeunes conseillers 

(âgés de 18 à 28 ans) participant aux Conseils 

administratifs locaux, qui jouent un rôle 

important dans la prise de décision au niveau 

local. Depuis 2014, la ville a mis en place un 

programme (« Politique publique de la jeunesse 

») qui garantit que les jeunes de Medellin sont 

reconnus par la ville comme des contributeurs 

importants au développement stratégique et 

comme des bâtisseurs de démocratie axés sur 

une coexistence harmonieuse. Par exemple, 521 

jeunes ont activement contribué à l’élaboration 

du Plan de développement municipal Medellin 

Futuro 2020-2023, une proposition qui 

accorde une plus grande attention aux besoins 

fondamentaux des habitants de la ville, à la 

prise en charge des populations vulnérables, à 

la relance économique et à la construction d’une 

ville durable.

Medellín © Hispanolistic / Getty Images
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Le développement des compétences de leadership est un aspect important pour un grand nombre de 

jeunes lorsqu’ils s’engagent dans des villes pour opérer des changements. De nombreux jeunes leaders 

pourront plus tard être élus ou continuer à jouer un rôle au sein de leur communauté, au niveau national 

et international. Il est important d’investir dans la prochaine génération et les villes peuvent jouer un rôle 

essentiel dans la formation des jeunes leaders afin qu’ils aient un impact encore plus grand. 

Les jeunes ont besoin de soutien pour s’engager pleinement avec les villes. Il peut être bénéfique 

d’identifier les opportunités d’apprentissage et de développement, tant formelles qu’informelles, 

qui peuvent aider les jeunes à cultiver leurs compétences. Les villes peuvent envisager de proposer 

un accompagnement, un mentorat et des formations formels pour soutenir le développement 

des compétences. Ces processus peuvent aider les jeunes à mieux comprendre les villes et à s’y 

engager. Malheureusement, de nombreux systèmes éducatifs ne donnent pas aux jeunes les moyens 

de s’engager dans les questions sociales et civiques, il est donc important que des programmes 

d’apprentissage et de développement comme ceux-ci soient mis à leur disposition.

Les jeunes apportent souvent de grandes idées aux villes. Par exemple, ils peuvent avoir d’excellentes 

idées et une grande expertise en matière de nouvelles stratégies pour engager les citoyens, 

d’approche intersectionnelle du travail et d’utilisation des réseaux sociaux pour un effet maximal. Il y a 

beaucoup à apprendre de cette collaboration !

8. Offrir aux jeunes des opportunités de 
développer leur leadership

Comment votre ville peut mettre cela en pratique

Invitez des conférenciers et des experts externes pour aider à fournir aux jeunes des 

opportunités de formation et de développement des compétences, par exemple des discours 

sur les domaines politiques qui intéressent les jeunes.

Expliquez de manière compréhensible aux jeunes la manière dont la ville est gouvernée et la 

manière dont ils peuvent s’engager dans les processus clés, par exemple, en donnant leur avis 

sur les budgets.

Identifiez les besoins des jeunes en matière d’apprentissage et de formation et travaillez 

à les satisfaire par le biais de votre engagement, par exemple, par des formations et des 

expériences pratiques.

Offrez aux jeunes leaders des plateformes et d’autres opportunités pour développer leurs 

compétences et leur confiance en eux.

Si possible, intégrez une formation sur la crise climatique et ses solutions dans les 

programmes scolaires. 

ÉTUDE DE CAS :

Freetown, Sierra Leone
En 2018, Freetown a créé des Comités 

communautaires de gestion des catastrophes 

(CDMC) au niveau des quartiers pour soutenir 

la résilience de la ville. Les CDMC sont basés 

sur la communauté et la racine de l’engagement 

communautaire dans la gestion des catastrophes 

et des risques au niveau local. Les jeunes sont 

fortement représentés dans ces comités. Grâce 

à cette initiative, les jeunes ont joué un rôle clé 

dans la mise en œuvre du programme Transform 

Freetown du maire Aki-Sawyerr, notamment la 

campagne #FreetownTheTreeTown ayant pour 

but de planter un million d’arbres. Dans le cadre 

de cette campagne, ils agissent par exemple en 

tant que gardiens d’arbres ou ambassadeurs 

de l’action climatique, sensibilisant ainsi leurs 

communautés à la crise climatique. En 2020, 

250 000 arbres ont été plantés dans 300 

communautés de Freetown et du conseil de 

district voisin, Western Area Rural. 300 000 

arbres, arbustes et herbes, y compris des 

mangroves, sont actuellement plantés sur 

quatre typologies d’utilisation des sols dans le 

cadre du cycle de plantation d’arbres de 2021. 

La plantation des arbres est principalement 

effectuée par les CDMC qui constituent plus de 

50 % des équipes de culture dans les 13 bassins 

versants et les 62 zones de reboisement. Bien 

que la ville ne dispose pas d’un conseil de la 

jeunesse, elle reconnaît la nécessité de renforcer 

la capacité des jeunes à s’engager dans l’action 

climatique, le besoin de formation sur les moyens 

de subsistance alternatifs pour les jeunes ainsi 

que l’importance d’impliquer les jeunes dans les 

discussions sur le climat au niveau de la ville et 

de la communauté. Grâce à l’emploi de gardiens 

d’arbres et à la formation d’ambassadeurs 

de l’action climatique, Freetown ne vise pas 

seulement à atteindre son objectif de planter 

un million d’arbres, mais aussi à encourager ses 

jeunes à s’impliquer activement dans la création 

d’une ville résistante au changement climatique. 

Freetown © viti / Getty Images

2726



propose un ensemble de cours animés par des 

agents de la Ville de Paris et des associations :

1.	 des ateliers pour mieux comprendre la crise 

climatique et environnementale, questionner les 

enjeux de la transition écologique au sens large 

(climat, biodiversité et végétation, réduction 

des déchets, réemploi, eau, déplacements, 

alimentation durable, énergie, bâtiment...).

2.	des modules pour acquérir des compétences 

pour l’action : élaboration d’un plaidoyer, 

prise de parole en public, résolution collective 

de problèmes, décryptage de controverses, 

acquisition de compétences numériques et 

pratiques (réparation d’objets, surcyclage, 

découverte de la biodiversité, fabrication de 

produits du quotidien et mode éthique).

3.	Des sessions d’accompagnement des jeunes 

dans le montage de projets individuels ou 

collectifs dans le domaine de la transition 

écologique : avec l’installation d’un incubateur 

de projets, la promotion de la mise en réseau 

avec l’écosystème parisien professionnel ou 

impliqué dans le domaine de la transition 

écologique, l’accompagnement des jeunes 

dans la recherche de financements et la 

création d’associations, etc.

ÉTUDE DE CAS :

Guadalajara, Mexique 
La Direction de l’environnement de Guadalajara, 

un service chargé de proposer et de gérer les 

politiques publiques locales en matière de climat, 

est composée de 30 % de jeunes employés. 

Ces jeunes sont des spécialistes proactifs 

et dynamiques qui ont démontré un intérêt 

croissant pour les actions climatiques de la ville. 

La ville dispose également d’un programme 

de bourses pour les lycéens et les étudiants 

des collèges publics âgés de 15 à 29 ans. Dans 

le cadre de The Transcend Scholarship, les 

bénéficiaires de la bourse doivent participer à 

des programmes de renforcement des capacités, 

à la plantation d’arbres ainsi qu’à des initiatives 

visant à entretenir les espaces publics. 

La ville considère les Conseils de la jeunesse 

comme des espaces importants pour renforcer 

la participation des jeunes afin d’assurer la 

participation future de citoyens responsables 

engagés dans la construction d’une ville plus 

saine, plus verte et plus propre. Ainsi, les villes 

peuvent former des partenariats étroits avec 

les acteurs du changement dans leur ville. En 

outre, ouvrir les portes aux jeunes pour qu’ils 

fassent partie du service public au sein du 

conseil municipal serait une stratégie bénéfique 

pour tout organisme municipal et pour le 

développement de la ville.

Guadalajara © Lukas Pariza / Getty Images

ÉTUDE DE CAS :

Paris, France 
Paris a un « Conseil parisien de la jeunesse ». Le 

Conseil facilite l’engagement des jeunes dans le 

travail de la ville, par exemple en contribuant à 

l’élaboration du budget. Lors de la conception du 

dernier plan climat de la ville, le Conseil parisien 

de la jeunesse a donné son avis sur le plan qui a 

été formellement soumis au Conseil de Paris. 

2021 est une année importante pour 

l’engagement des jeunes à Paris, puisque le mois 

de septembre voit l’ouverture de l’Académie du 

climat. Principalement dédiée aux jeunes de 9 

à 25 ans et aux familles, elle vise à développer 

les connaissances sur le climat et la biodiversité 

tout en développant le pouvoir d’agir. Il s’agit de 

mettre les jeunes et leurs familles en position de 

réparer, de fabriquer, d’analyser ou encore de 

développer un plaidoyer. Elle a pour ambition 

d’aider les jeunes à construire et développer 

leur engagement citoyen. L’Académie du climat 

s’appuie sur un collectif de jeunes engagés 

pour le climat (la « Coalition des jeunes ») pour 

structurer sa feuille de route.

Inspirée des pédagogies actives centrées sur 

les projets et l’apprentissage collaboratif, elle 

Paris © Ross Helen / Getty Images
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Les jeunes veulent s’assurer que leurs besoins et leurs priorités sont pris en compte dans les processus 

de planification de l’action climatique et d’élaboration des politiques. Ils veulent avoir la possibilité 

de s’engager, d’informer et d’influencer les processus décisionnels. En créant des conseils de la 

jeunesse sur le climat ou en explorant les moyens d’inclure réellement les jeunes dans les processus 

décisionnels, par exemple par le biais de groupes de travail, de conseils consultatifs ou de forums 

annuels, les villes peuvent se sentir mieux soutenues dans l’élaboration et la conduite d’une action 

inclusive sur le changement climatique. 

Points clés Voici quelques points clés de ce manuel à prendre en compte : 

1. Créer des conseils de la jeunesse pour le climat 
La création d’un conseil de la jeunesse ou d’un mécanisme équivalent pour l’engagement des 

jeunes est un élément important pour soutenir l’action climatique des villes. Les jeunes peuvent 

soutenir les villes en créant de nouveaux réseaux et partenariats avec d’autres parties prenantes de 

la communauté, ce qui peut fournir aux villes un plus grand soutien et des impacts positifs dans la 

conception et la gestion de l’action climatique locale. 

Les villes dotées d’un conseil de la jeunesse pour le climat ont la possibilité de renforcer leurs liens 

avec les jeunes et de mieux comprendre les priorités de ces derniers. 

Proposition d’étape suivante : Établir un accord initial de collaboration entre la ville et les jeunes 

militants, qui fixe les attentes, définit les responsabilités et contribue à favoriser la confiance et la 

transparence. Cet accord pourrait ensuite servir de base à une collaboration future et permettrait aux 

jeunes de définir ce à quoi ressemble l’engagement des jeunes.

2. Renforcer les conseils de la jeunesse existants : 
Si votre ville a impliqué les jeunes dans les processus de prise de décision, vous pouvez envisager 

d’identifier les opportunités nouvelles et existantes qui bénéficieraient de l’apport des jeunes de 

manière durable. Vous devriez également faire le point avec vos jeunes leaders et leur demander de 

donner leur avis sur le fonctionnement du conseil, sur la différence qu’ils pensent qu’il fait et sur ce 

qu’ils changeraient.

« Les jeunes d’aujourd’hui sont confrontés à une multitude de défis : 
changement climatique, accès à l’éducation, à l’emploi, au logement. Ne 
pas être capable de s’engager dans une perspective intersectionnelle 
peut être un obstacle à la réalisation d’un engagement plus large des 
jeunes sur les questions climatiques. » 

– Fonds UMI

Youth Climate Leaders at Copenhagen Climate March C40 World Mayors Summit 2019 © Sarah Bastin 
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3. Promouvoir la coopération et l’échange avec d’autres organisations de jeunesse 
qui ne sont pas en contact direct avec la ville 
Les villes doivent encourager les jeunes avec lesquels elles sont directement en contact à créer des 

réseaux et des partenariats avec d’autres groupes de jeunes dans la ville. Ces partenariats peuvent 

soutenir et contribuer à l’action climatique locale, car ils donnent à un large éventail de jeunes acteurs 

un sentiment d’appartenance en influençant les processus politiques. Cela encourage également les 

jeunes de la ville à transmettre des messages plus coordonnés aux décideurs. 

4. Créer des opportunités de développement de compétences et de leadership
Faire partie d’un conseil de la jeunesse peut aider à préparer les jeunes à un emploi futur et à développer 

des compétences importantes pour leur vie. En offrant aux jeunes la possibilité d’apprendre et de mettre 

en pratique de nouvelles compétences, les villes peuvent les aider à accroître leur confiance, leurs 

compétences et leur estime de soi. C’est aussi l’occasion pour eux de découvrir de nouvelles façons 

d’avoir un impact dans leur communauté. Les villes devraient explorer les moyens d’offrir aux jeunes une 

expérience pratique dans le cadre de leur participation aux processus décisionnels de la ville. 

5. Utiliser la connectivité des réseaux sociaux pour amplifier la sensibilisation et 
l’impact, et partager les connaissances à travers des réseaux au-delà de la ville.
Les jeunes sont susceptibles d’avoir de fortes capacités numériques, ils sont actifs sur divers réseaux 

sociaux et ont un haut degré d’interconnexion. Les villes devraient explorer les moyens d’accroître leur 

portée en ligne, car une forte présence sur les réseaux sociaux peut offrir des possibilités d’accélérer 

l’action climatique et d’accroître l’engagement, par exemple en utilisant les réseaux sociaux pour 

renforcer la participation des jeunes et des citoyens aux processus décisionnels de la ville, partager les 

connaissances et amplifier les actions de la ville sur le changement climatique. 

6. Établir des partenariats avec les jeunes pour faire pression en faveur d’une action au 
niveau national qui s’aligne sur les objectifs progressifs de la ville en matière de climat. 
Alors que les villes font beaucoup pour assurer un leadership global sur le changement climatique, 

l’établissement de partenariats significatifs avec les jeunes peut contribuer à faire avancer le plaidoyer 

pour une plus grande ambition climatique aux niveaux national et international. Pour mettre en place 

un New Deal vert mondial axé sur la justice sociale et environnementale, les villes doivent créer des 

espaces sûrs et inclusifs et nouer des alliances avec les jeunes afin de plaider en faveur d’une action 

ambitieuse sur le changement climatique au niveau national. 

7. Promouvoir l’inclusion sociale, la diversité et l’équité
Il est important d’intégrer l’équité, la diversité et l’inclusion afin d’être accepté par diverses parties 

prenantes. Les villes doivent créer un environnement accueillant où chacun trouve sa place. Les 

décisions doivent être prises en tenant compte d’un large éventail de voix qui représentent et accueillent 

des personnes de tous les sexes, de toutes les ethnies, de tous les milieux socio-économiques, ainsi que 

des jeunes handicapés et des jeunes lesbiennes, gays, bisexuels et transgenres. 

8. Consacrer des ressources humaines à l’engagement des jeunes
Comme l’illustrent certaines des études de cas présentées dans ce manuel, le fait de consacrer des 

ressources humaines à l’engagement des jeunes peut rendre leur engagement plus significatif et plus 

probable. Une personne ou une équipe dédiée peut faciliter un engagement fort avec les jeunes, et 

soutenir la ville avec les meilleures pratiques sur la mobilisation et le développement des jeunes dans 

la mairie et dans la communauté locale. 

Il peut être intéressant d’investir dans le développement des compétences du personnel pour mieux 

comprendre comment engager les jeunes hors ligne et sur les plateformes numériques. Vous devrez 

également penser à la sauvegarde et à la protection du bien-être des jeunes, ainsi qu’à l’utilisation de 

différents canaux d’engagement pour répondre à leurs besoins. 

9. Accepter la responsabilité du mouvement de la jeunesse
Les jeunes ont souvent le sentiment que les décideurs, en particulier au niveau national, ne font pas 

assez d’efforts pour s’attaquer à la crise climatique. Ils aimeraient voir un leadership plus fort à tous les 

niveaux du gouvernement. Un certain nombre de villes ont trouvé utile d’avoir un mouvement de jeunesse 

dynamique appelant à une action climatique ambitieuse, car cela permet de s’assurer que les villes 

prennent des mesures conformes aux appels de leurs habitants. Le mouvement de la jeunesse pour le 

climat a montré qu’il existe un appétit important du public pour une action climatique audacieuse.

Les villes ont une réelle opportunité de montrer qu’elles sont aux côtés de leurs jeunes leaders de la 

lutte contre le changement climatique et qu’elles s’engagent également à construire un monde plus 

juste, plus vert et plus équitable. Les villes peuvent également montrer qu’elles sont des partenaires 

efficaces et des alliées des jeunes. Cela pourrait constituer une alliance puissante pour le changement. 
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« Les villes sont vulnérables au changement climatique, mais elles sont 
aussi à l’avant-garde des solutions innovantes qui peuvent apporter des 
changements positifs pour les générations futures. Les jeunes doivent 
être au centre de la réflexion et de la redéfinition du développement 
durable dans les communautés urbaines. Nous appelons les jeunes à 
exiger le changement auquel ils croient et nous exhortons tous les maires 
des villes à impliquer les jeunes dans l’action climatique urbaine. » 

– Ishita, Sujith et Zihan, co-facilitateurs du Groupe de travail 
YOUNGO Cities. YOUNGO est le Groupe d’intérêt des enfants 
et des jeunes de la Convention-cadre des Nations unies sur les 
changements climatiques.
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Les jeunes ont fait preuve d’une détermination et d’un engagement 
sans faille pour défendre l’action climatique à tous les niveaux de 
gouvernement. Ils ont également souvent trouvé les engagements 
avec les fonctionnaires et les décideurs frustrants, et peuvent avoir 
l’impression que le rythme du changement n’est pas assez rapide ou que 
les actions ne sont pas assez transformatrices. Les villes ont une réelle 
opportunité de travailler avec le mouvement de la jeunesse, dynamique 
et énergique, afin de développer des relations de renforcement des 
capacités permettant de mener des actions ambitieuses et audacieuses 
au niveau municipal. Cela peut aider à donner un exemple probant aux 
dirigeants nationaux sur ce à quoi ressemble une action transformatrice, 
et renforcer la pression sur eux pour qu’ils fassent plus d’efforts au niveau 
national.

Les conseils de la jeunesse pour le climat peuvent garantir que les 
perspectives uniques et les idées progressistes des jeunes sont 
correctement intégrées dans les processus décisionnels des villes. Le 
C40 peut et veut aider les villes à aller de l’avant avec la création de 
conseils de la jeunesse pour le climat ou d’organes équivalents. Les 
points clés, les études de cas et les principaux enseignements de ce 
manuel ont mis en évidence certains éléments importants de ce qui 
est nécessaire pour établir des conseils de la jeunesse pour le climat 
efficaces. Nous espérons que ce manuel contribuera à renforcer les 
capacités des jeunes et à faire en sorte que leur voix soit entendue dans 
les processus décisionnels. 

Nous espérons également que ce manuel aidera les villes et les jeunes 
à trouver des alliés puissants les uns dans les autres, leur permettant de 
lutter ensemble contre les opposants à l’action climatique. En travaillant 
ensemble, les villes et les jeunes peuvent commencer à construire un 
monde meilleur, plus juste et plus vert, en faisant preuve de leadership et 
en apportant l’espoir nécessaire face à la crise climatique.

Conclusion

Germany © Maskot / Getty Images 
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•	 Climate Outreach’s Do’s and Don’ts Briefing. 

•	 Case Study Tracker on Engaging with Youth 

and Children on Climate Action

•	 World Economic Forum’s Global Shapers 

Community - Youth Recovery Plan Report 

•	 Amnesty International : Sauver le monde sans 

s’effondrer (Volume 2) : Manuel du bien-être 

pour les jeunes militant·e·s

•	 C40 : Manuel pour un engagement inclusif de 

la communauté

•	 YOUNGO Children and Youth constituency 

to United Nations Framework Convention on 

Climate Change

•	 Climate Caucus and Youth Climate Lab’s 

Infiltration Manual: Pushing For Ambitious 

Climate Action At The Municipal Level’

•	 IgniteLA: Political Power in Every Young 

Women

Pour plus d’informations sur certains des projets 

de mobilisation des jeunes dans les villes 

présentés dans ce manuel, consultez :

•	 Auckland - Youth Advisory Panel / Te Ropu 

Kaitohutohu Take Taiohi

•	 Buenos Aires - Écoles vertes

•	 Houston - Youth Climate Ambassadors

•	 London - Young Londoners’ Priorities for a 

Sustainable City

•	 Los Angeles - Mayor’s Youth Council For 

Climate Action 

•	 Medellín - Laboratoires citoyens | Participation 

numérique à Medellín

•	 New Orleans - Youth Master Plan
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Cette annexe s’adresse aux jeunes leaders de la lutte contre le changement climatique et contient 

des conseils pour les aider à mieux s’engager auprès des villes. Un certain nombre de jeunes leaders 

et d’organisations de jeunesse ont aimablement partagé leurs idées avec le C40 afin de contribuer à 

l’élaboration de cette annexe. 

Annex: Top tips for youth climate 
leaders when engaging city leaders

« Les jeunes sont très mobilisés sur les questions écologiques, car ils 
sont lucides sur la situation, et seront les personnes les plus touchées 
par les effets de la crise écologique en cours. 
Il est important que les jeunes s’engagent auprès des villes et des 
maires, car environ 54 % de la population mondiale vit dans des zones 
urbaines, et l’impact du changement climatique dans les villes est 
donc énorme ! De plus, les maires sont relativement plus accessibles 
que les chefs d’État, et peuvent initier de véritables changements et 
faire pression pour modifier les politiques nationales. »

– Marie, Paris, France - jeune membre du Forum mondial de la 
jeunesse et des maires

1. Soyez déterminé
Le nombre de catastrophes naturelles, de 

pénuries de ressources et d’autres crises 

n’a cessé d’augmenter et les phénomènes 

météorologiques extrêmes sont devenus plus 

graves et plus fréquents à travers le monde. 

Pire encore, ceux qui ont le moins contribué au 

changement climatique sont les plus vulnérables 

à ses effets. 

Ces impacts peuvent avoir des répercussions 

sur votre santé mentale, et le problème du 

changement climatique peut parfois sembler 

insurmontable. De plus, le travail que vous 

consacrez à l’organisation et aux campagnes, à 

la diffusion de votre message et à la mise à jour 

des dernières données climatiques peut être 

épuisant et prendre beaucoup de temps. 

Il est important que vous identifiiez les stratégies 

d’adaptation qui peuvent vous aider à rester 

résilient. Veillez à vous soutenir mutuellement, 

à prendre du temps pour votre propre bien-être 

et n’oubliez pas que vous apportez une énorme 

contribution à la construction d’un monde plus 

juste et plus vert pour tous.

Travailler avec les villes pour agir sur le terrain et 

faire pression ensemble sur les gouvernements 

nationaux pour qu’ils agissent peut avoir un 

impact extrêmement positif et tangible sur la 

crise. N’oubliez jamais que vous avez un message 

puissant qui devrait être entendu partout et que 

vous vous trouvez du bon côté de l’histoire. 

« Je voudrais dire aux autres jeunes qui s’engagent auprès des 
décideurs de ne pas abandonner le combat malgré les obstacles 
qu’ils peuvent rencontrer. Ils doivent savoir que l’activisme climatique 
n’est pas toujours facile pour les jeunes. Ils doivent faire de leur mieux 
pour essayer de développer des politiques utiles dans les villes. »

– Djivenson, Port-au-Prince, Haïti - jeune membre du Forum mondial 
de la jeunesse et des maires

« Lorsque vous planifiez une réunion avec un décideur, veillez à 
communiquer à l’avance avec le secrétaire ou la personne responsable 
afin de savoir ce qui sera abordé lors de la réunion. Ne vous contentez 
pas de confirmer l’ordre du jour général, mais parlez au contact de 
la ville des sujets spécifiques que vous aimeriez aborder lors de la 
réunion. Vous éviterez ainsi une réunion vague et infructueuse. » 

– Dohyeon, Suwon, South Korea - Global Youth and Mayors Forum 
youth member
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« L’éducation est l’arme la plus puissante que l’on puisse utiliser pour 
changer le monde. » 

– Nelson Mandela
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« Respirez ! Partagez votre histoire Il y a tellement de pouvoir dans 
le fait de partager son expérience avec un décideur et de créer une 
connexion avec son cœur. En développant une relation avec les 
décideurs, il est plus facile de rester en contact avec eux et d’assurer 
le suivi de leurs actions ou de leur absence d’action. » 

– Nadine Clopton - Comité Exécutif DPI/ONG

Soyez audacieux ! Partagez vos rêves les plus fous sur le monde que 
vous espérez voir se réaliser. Invitez vos décideurs à vous rejoindre dans 
l’acte de réimaginer nos systèmes et nos villes. La façon dont vous les 
présentez est très importante. Si vous présentez votre plaidoyer pour 
le climat à travers le prisme du blâme ou de la honte, vous risquez de 
mettre fin à la conversation assez rapidement. En revanche, si vous 
invitez quelqu’un à rêver avec vous d’un monde plus beau, puis à explorer 
les moyens de le concrétiser, une nouvelle histoire peut voir le jour. 

– Nadine Clopton - Comité Exécutif DPI/ONG

2. Soyez préparé
Votre participation active à l’engagement 

des villes peut être soutenue par le partage 

des connaissances, le développement de vos 

compétences et le sentiment d’être encouragé 

à rechercher et à s’impliquer dans des 

opportunités d’apprentissage. S’il est important 

que les villes créent des opportunités pour les 

jeunes de s’engager de manière significative avec 

les décideurs et les processus par le biais de 

programmes éducatifs sur la gouvernance des 

villes et l’éducation climatique, il est également 

important en tant que jeune leader de la lutte 

contre le changement climatique que vous 

fassiez des efforts pour être pleinement préparé 

à vos engagements avec les dirigeants de la ville. 

Cela peut signifier que vous devez vous assurer 

que vous connaissez l’ordre du jour et que vous 

avez réfléchi aux points clés que vous souhaitez 

soulever lors de la réunion.

3. Partagez votre 
histoire personnelle
Les jeunes ont tout à fait le droit de participer 

aux processus décisionnels au niveau municipal 

et doivent se sentir encouragés à raconter leur 

histoire aux décideurs. La narration peut être 

utilisée pour créer de l’empathie et établir des 

relations. Partager son histoire personnelle 

peut être un moyen probant d’influencer les 

décideurs. Il est important de ne partager que ce 

que vous vous sentez prêt à partager.

Voici comment vous pouvez développer un 

partenariat avec votre ville :

Soyez courageux, direct et ouvert d’esprit Montrez au monde votre 
parcours afin de pouvoir inspirer les autres. Rappelez aux dirigeants 
du monde qu’en tant que jeune personne, vous n’auriez pas dû 
avoir à vous battre aussi durement que vous le faites. Rappelez-leur 
votre résilience, votre expertise et votre pouvoir d’action et vous 
apporterez un changement réel et tangible. Parfois, les personnes 
au pouvoir voudront enterrer votre histoire sous les sables du temps. 
Raconter votre histoire devient alors un acte de résistance. Dans 
l’unité, nous pouvons surmonter n’importe quelle crise et définir si 
notre avenir sera équitable ou rempli de catastrophes.

– Saoirse, Limerick, Irelande - jeune membre du Forum mondial de 
la jeunesse et des maires

Rêvez grand et ne limitez pas les possibilités, l’époque dans laquelle 
nous vivons l’exige. Soyez cependant aussi précis que possible dans 
votre plaidoyer afin d’offrir une voie constructive à suivre. Parlez 
d’expériences et d’histoires personnelles, tout en les reliant aux 
données et à la science. 

– Risalat, Global Shapers

Youth Climate Leaders at Copenhagen Climate March 
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•	 Créez un lien avec les responsables de votre 

ville en racontant votre histoire (ce guide peut 

vous aider à élaborer votre histoire !).

•	 Définissez une vision pour inspirer les 

fonctionnaires municipaux et mettre en 

évidence des points communs.

•	 Créez un rapport avec les fonctionnaires 

municipaux qui peut vous aider à soutenir une 

collaboration à long terme.
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Présentez des demandes claires et réalisables dans le cadre des 
compétences de la ville. Évitez de vous contenter d’expressions telles 
que « adoptez le New Deal vert », et rassemblez des listes d’actions 
spécifiques relevant largement des compétences de la ville et ayant 
un impact environnemental démontrable. 

– Membre basé à Vancouver de la communauté Global Shapers 

« Les jeunes militants ou groupes de jeunes doivent créer des 
réseaux et collaborer pour rationaliser leurs activités et transmettre 
un message coordonné aux décideurs. Il s’agit essentiellement 
d’empêcher les activités ou les messages parallèles des militants ou 
des groupes de jeunes. »

– Joshua Amponsem, Fondateur - Green Africa Youth Organisation 
(GAYO)

« Les jeunes jouent un rôle de premier plan dans cette situation 
d’urgence climatique. Non seulement ils sont ceux qui subiront les 
effets les plus catastrophiques du changement climatique, mais ils 
sont aussi ceux qui ont prouvé que leurs actions pouvaient avoir 
une résonance internationale. Ils doivent donc être dotés d’outils 
et d’opportunités qui leur permettent de participer aux décisions 
importantes en matière de climat. L’avenir se construit à partir du 
dialogue intergénérationnel ». 

– Pamela, Mexico, Mexique - jeune membre du Forum mondial de la 
jeunesse et des maires

4. Ayez des demandes 
claires
Dans votre plaidoyer en tant que jeune leader de 

la lutte contre le changement climatique, il est 

important de présenter des demandes claires et 

d’être aussi précis que possible sur ce que vous 

demandez aux villes. Il pourrait être utile d’avoir 

des preuves à l’appui de vos demandes, ou des 

exemples d’autres endroits qui réalisent ce que 

vous demandez. Le Centre de connaissances du 

C40 dispose d’une grande quantité d’expertise 

et de connaissances sur les solutions de pointe 

en matière de climat urbain et sur les meilleures 

pratiques pour les villes. 

Les processus décisionnels des villes et leurs 

délais peuvent varier. Le site web de votre 

ville contient généralement un guide sur ces 

processus. Vous n’avez cependant pas besoin 

d’être un(e) expert pour entamer un dialogue 

avec des dirigeant(e)s de ville. 

5. Établissez de 
relations et collaborez 
avec d’autres 
organisations
Établir des relations et des partenariats solides 

avec d’autres organisations peut être vital pour 

le succès de votre campagne. Travailler en 

alliance avec d’autres groupes de jeunes, des 

syndicats, des entreprises progressistes, des 

ONG et des groupes de la société civile peut 

accroître votre portée dans la société et vous 

donner plus de chances d’avoir un impact.
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